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THEATRALES �� JEUNESSE

Des langages, des histoires, des délires,

cent façons de raconter le monde.

Des textes à lire, à dire, à écouter, à jouer

UNE COLLECTION DIRIGÉE PAR FRANÇOISE DU CHAXEL

Histoire de l’oie est une sélection du comité de lecture de
Théâtrales/l’association.
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PERSONNAGES :

MAURICE [ADULTE] : Homme d’une trentaine d’an-
nées. Il interprétera TEEKA, l’oie blanche et en mani-
pulera la marionnette.

MAURICE [ENFANT] : Garçon de neuf ans.



DISPOSITIF SCÉNIQUE

Fin de l’été 1955. Une maison de campagne
avec ses dépendances ; l’ensemble est
entouré d’une clôture ; le tout est austère. Au
loin un orage se prépare.
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MAURICE [ADULTE].–  Il y a des histoires que l’on
nous raconte seulement lorsqu’on est tout
jeune, il y en a d’autres que l’on nous raconte
adulte. La plupart des histoires que l’on nous
raconte adulte devraient nous être racontées
lorsqu’on est enfant. Voici le genre d’histoire
qu’on aurait dû me raconter alors que j’étais
tout jeune. C’était la fin d’une journée très
chaude.

(Maurice [enfant] apparaît portant deux seaux,
l’un est vide et l’autre contient du crottin d’oie.
Il remplit d’eau le seau vide. L’envie d’uriner le
fait se trémousser. On entend soudain un
grondement sourd au loin)

Au loin, un orage se dessinait. Il s’étendait sur
les trois quarts de l’horizon.

(Maurice [enfant] laisse ses travaux et grimpe
sur le toit de la maison)

Maurice s’assied au centre de l’univers.

MAURICE [ENFANT].–  (sombre et menaçant) Je
veux que le vent t’amène jusqu’ici.

MAURICE [ADULTE].– Cette voix, c’était celle qu’il
avait lorsqu’il faisait brûler des fourmis dans
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des boîtes de carton, celle qu’il avait lorsqu’il
arrachait les ailes des papillons.

MAURICE [ENFANT].–  Je veux que tu t’approches !

MAURICE [ADULTE].–  Menaçant, le ciel s’assom-
brit.

MAURICE [ENFANT].–  Je veux que tu viennes
jusqu’ici.

MAURICE [ADULTE].–  Le vent forma de petites
tornades d’herbes séchées.

MAURICE [ENFANT].–  Fais-moi peur !

MAURICE [ADULTE].–  Les feuilles des arbres
eurent un léger tremblement.

MAURICE [ENFANT].–  C’est ça. Fais-moi peur !

MAURICE [ADULTE].– Rouillées par le temps, les
chaînes des balançoires se mirent à se
lamenter. Les portes de la grange se frappè-



rent l’une contre l’autre comme si quelqu’un
ou quelque chose voulait s’en échapper.

MAURICE [ENFANT].–  (élevant les bras vers le ciel)
Viens !

MAURICE [ADULTE].– Le ciel et la terre avaient la
même densité. Inquiétés par l’orage qui allait
s’abattre, marmottes, crapauds, moineaux se
turent. Le vent cessa. La nature entière fit
silence.

MAURICE [ENFANT].– (doucement) Bulamu tumumo!

MAURICE [ADULTE].–  Les premiers grondements
se firent entendre à l’appel de Maurice.

MAURICE [ENFANT].–  Bulamutumumo !

MAURICE [ADULTE].–  Il appelait le grand dieu de la
jungle, celui à qui même Tarzan ne se serait
pas imposé.

MAURICE [ENFANT].–  Bulamutumumo, je veux
que tu frappes notre maison.
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